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Axe de recherche proposé pour la 2de promotion de doctorant·es intégrant l'École uni-
versitaire de recherche européenne de Sarrebruck 

L'Europe comme expérience : les espaces relationnels de l'européa-
nisation au quotidien, entre distance et proximité 

Point de départ : l'Europe comme expérience  

L'Europe est un objet polymorphe : à la fois idée collective et communauté politique d'États prenant 
la forme de l'Union européenne (UE). L'Europe constitue également un espace concret où cohabitent 
quelque 750 millions de personnes originaires de sociétés diverses et d'États aux structures diffé-
rentes. Ce qu'on appelle « Europe » est une réalité qui impacte le quotidien; et pourtant, en tant que 
structure supranationale, elle est souvent perçue par les citoyennes et les citoyens comme une cons-
truction abstraite qui n'entretient que peu de rapports avec leur vie personnelle. Pour les individus, 
beaucoup de choses se déroulent à une distance telle qu'elles sont à peine perceptibles pour eux. 
Mais alors, où l'Europe devient-elle une expérience qui se vit concrètement ? Où et comment l'euro-
péanisation se donne-t-elle à percevoir dans le quotidien ?   

L'Europe se concrétise dans des lieux de regroupement conçus à cet effet, mais aussi dans des « non-
lieux » (Augé 1992) à vocation transitoire : les individus font l'expérience de l'Europe à travers des 
rencontres fortuites dans des espaces de passage – gares ou stations-services, par exemple –, ainsi 
que dans des endroits prévus à cette fin tels que les salles de conférence, théâtres et salles d'expo-
sition. L'histoire commune de l'Europe, aux multiples imbrications, est rattachée à des lieux comme 
les champs de bataille, que l'on peut visiter. Quelles sont les caractéristiques des situations qui nous 
permettent de vivre des expériences à dimension européenne ? D'une part, l'Europe est mise en 
scène comme organisation institutionnelle. D'autre part, on en fait un espace relationnel établissant 
des connexions entre des points distants les uns des autres, que ce soit par des déplacements ou par 
le biais de vecteurs.  

L'Europe doit son nom à un mythe qui porte en lui la dimension d'éloignement; et de fait, en tant 
qu'idée de communauté, l'Europe a généralement une certaine distance à combler pour ce qui con-
cerne les identités et les socles de connaissances. Les espaces relationnels revêtent également une 
dimension historique, au sens d'une mémoire culturelle européenne associée à des « lieux de mé-
moire » (Nora 1984) où se superposent des références émanant de périodes différentes, et donc 
parfois dissonantes. L'art aussi joue un rôle majeur à cet égard, en ce qu'il constitue un « réservoir 
du savoir sur la vie » (« Lebenswissen », Ette 004) et un vecteur de transfert des expériences.  

Axes thématiques et méthodologiques : L'expérience comme vécu concret localisé 

Le programme de recherche proposé par l'École universitaire de recherche européenne de Sarre-
bruck se saisit de cette ambivalence et, s'appuyant sur le fait qu'il est sans cesse nécessaire de donner 
à l'Europe des formes concrètes et de la faire exister dans les consciences, pose la question des 
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endroits et des modalités selon lesquelles ces processus peuvent s'effectuer dans les lieux du quoti-
dien. Cette réflexion porte sur la possibilité d'appréhender l'Europe par l'expérience d'une part, et 
sur les moyens permettant de l'exprimer d'autre part. Son point de départ : l'espace relationnel, où 
se condensent relations et références, idées et confrontations, à travers le réel ou par un traitement 
littéraire.  

Le thème de « L'Europe comme expérience » peut être abordé sous l'angle de différents domaines : 
(1) Mouvements et mobilités (par ex. Interrail, liaisons ferroviaires, alliances entre instituts d'éduca-
tion ou de formation); (2) Espaces de mise en scène et de mise en accord d'un collectif (par ex. 
musées, théâtres, événements, littérature); (3) Pratiques du « faire l'Europe » (comme lors des assem-
blées plénières du Parlement européen, des contrôles aux frontières).  

Trois projets doctoraux relevant de disciplines différentes (disciplines souhaitées : géographie, an-
thropologie, études culturelles empiriques, littérature, théâtre) seront menés en coopération au sein 
de l'École universitaire de recherche européenne de Sarrebruck, rattachée au Cluster de recherche 
européenne (CEUS) de l'Université de la Sarre, de manière à donner corps à l'Europe comme champ 
de recherche transdisciplinaire. Ces projets auront pour point commun de s'articuler autour de l'ex-
périence de l'Europe comme vécu concret à rattacher à un lieu et comme processus s'inscrivant dans 
l'espace. Au niveau méthodologique, les projets doctoraux seront reliés entre eux par une approche 
qualitative commune mettant en œuvre des procédés linguistiques, empiriques et fondés sur l'étude 
des écrits pour répertorier et interpréter des processus et des pratiques. 
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